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La place de l’indépendance à
Moroni a vibré mardi 25 août der-
nier, au rythme des récitations et
des éloges consacrés au Prophète
Muhammad, à l’occasion de la
célébration officielle de sa nais-
sance. Présidée par le chef de l’É-
tat, en présence de membres du
gouvernement et des oulémas du
pays, la cérémonie a réuni de
nombreux fidèles. Cette édition a
été particulièrement marquée par
l’appel du Grand Mufti à préser-
ver l’unité et la sécurité, qu’il pré-
sente comme des conditions essen-
tielles pour attirer les bénédictions
divines sur l’archipel.

Comme le veut la tradition
aux Comores, la célébration
officielle du Maoulid s’est

tenue dans la nuit du 11 au 12 Rabi
al-Awwal, sur la place de
l’Indépendance à Moroni. Dans une
atmosphère de ferveur religieuse,
fidèle et responsables publics se sont
réunis pour commémorer la naissan-
ce du Prophète Muhammad. La céré-
monie a débuté par la lecture du Saint

Coran, assurée par deux jeunes filles.
Elle s’est poursuivie par une série de
récitations et de lectures de chapitres
consacrés aux éloges du Prophète,
retraçant différents épisodes de sa vie
et de sa mission. Selon la tradition,
ces lectures sont réparties entre les
différentes îles de l’archipel, y com-
pris Mayotte. Pour cette édition, le
lecteur initialement désigné pour
représenter Mayotte n’ayant finale-
ment pas pu assurer cette partie du
programme, Oustadh Moussa Adam
a été chargé de le remplacer. La suc-
cession des récitations a ainsi rappe-
lé, au-delà de leur dimension reli-
gieuse, la volonté des organisateurs
de faire du Maoulid un moment de
rassemblement de l’ensemble de la
communauté comorienne.

Sur le plan organisationnel, l’as-
sociation Wuzuri Wadini a notam-
ment assuré l’accueil des participants
ainsi que la distribution des sachets.
Sa mobilisation a contribué au bon
déroulement de la cérémonie. Le
temps fort de la soirée reste toutefois
le prêche du Grand Mufti des
Comores. Dans son intervention, il a

placé son message sous le signe de
l’unité, de la cohésion sociale et de la
sécurité du pays. « Une fois que nous
serons ensemble, toutes les miséri-
cordes vont envelopper les Comores
», a-t-il déclaré, appelant les fidèles à
dépasser les divisions et à privilégier
l’entente entre les citoyens. La céré-
monie s’est poursuivie jusqu’à la lec-
ture du dernier chapitre, assurée par
le chef de l’État. Celui-ci a ensuite
cédé la parole au représentant de la

ville de Moroni, qui a prononcé le
mot de remerciement, marquant ainsi
la clôture officielle de cette nuit de
célébration.

Comme chaque année, la présen-
ce des filles et des femmes à cette
cérémonie religieuse suscite toutefois
des interrogations au sein d’une par-
tie de l’opinion. Certains participants
proposent, à partir de l’année pro-
chaine, l’organisation de deux céré-
monies distinctes : une première des-

tinée aux garçons, puis une seconde,
le lendemain, réservée aux filles et
organisée au Foyer des femmes.
Cette proposition pourrait alimenter
les discussions sur l’organisation des
prochaines célébrations du Maoulid,
avec l’objectif de préserver à la fois
leur caractère religieux, leur dimen-
sion traditionnelle et leur vocation
rassembleuse.

Ibnou M. Abdou

Une délégation du Réseau
National Comorien des Femmes
Influenceuses, venue de Mohéli, a
été reçue mardi 25 août par le
ministre de l’Aménagement du
Territoire, chargé des Affaires
foncières et des Transports terrest-
res, Chekidine Said Madi. En mis-
sion dans les îles, ces jeunes fem-
mes entendent renforcer les parte-
nariats et promouvoir le rôle des
femmes dans la conservation
marine, le développement durable
et la résilience climatique.

De Mohéli aux autres îles, le
Réseau National Comorien
des Femmes Influenceuses

poursuit son implantation. En mis-
sion d’une semaine à travers l’Union
des Comores avec l’appui du projet
ReSea, une délégation du réseau a
été reçue, mardi 25 août, par le
ministre de l’Aménagement du
Territoire, chargé des Affaires fon-
cières et des Transports terrestres,
Chekidine Said Madi. Cette rencont-

re a permis aux représentantes du
réseau de présenter leurs missions,
leurs objectifs ainsi que les activités
déjà menées à Mohéli. Elles ont éga-
lement exposé leur ambition de ren-
forcer la participation des femmes
dans la conservation marine, la pro-
tection des ressources naturelles, le
développement durable et la promo-
tion de l’économie bleue. Après
avoir lancé ses premières activités à
Mohéli, le réseau étend progressive-
ment ses actions à la Grande-

Comore et à Anjouan. 
À travers cette dynamique, ses

membres souhaitent construire un
réseau national plus solide et inclu-
sif, capable de mobiliser les femmes
autour des enjeux environnementaux
et du développement des commu-
nautés côtières. L’action du réseau
s’articule notamment autour de la
conservation des océans, de la lutte
contre l’érosion côtière et les sub-
mersions marines, ainsi que du ren-
forcement de la résilience des popu-

lations face aux effets du change-
ment climatique. Lors des échanges,
le ministre Chekidine a salué l’enga-
gement de ces jeunes femmes et les a
encouragées à poursuivre leurs
actions de sensibilisation. Il a notam-
ment insisté sur l’importance d’im-
pliquer davantage les Associations
villageoises de développement et les
autorités communales, appelées à
jouer un rôle essentiel face aux
menaces qui pèsent sur les zones
côtières.

Pour le ministre, cette initiative
revêt une importance particulière
pour les Comores, un État insulaire
particulièrement exposé aux consé-
quences de l’érosion côtière et du
changement climatique. Il a égale-
ment souligné la nécessité de déve-
lopper des partenariats stratégiques
autour d’objectifs clairement définis
afin de donner davantage d’impact
aux initiatives portées par le réseau.
Cette rencontre traduit enfin la
volonté du ministère d’accompagner
les initiatives des jeunes et des fem-
mes, notamment en matière d’auto-
nomisation, d’emploi et d’insertion
professionnelle. Elle s’inscrit dans
les priorités du gouvernement como-
rien en faveur d’un développement
plus inclusif et durable. À travers
leur engagement, les femmes
influenceuses entendent ainsi s’affir-
mer comme des actrices du change-
ment et des relais essentiels de sensi-
bilisation au sein des communautés.

Riwad
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Un réseau national pour renforcer la résilience des Comores
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Le pays s’apprête à vivre un
moment historique pour leur
patrimoine culturel. Ce samedi 29
août, à Iconi, le directeur général
de l’UNESCO va remettre officiel-
lement au président Azali
Assoumani le certificat d’inscrip-
tion des médinas comoriennes sur
la Liste du patrimoine mondial.
L’annonce a été faite ce jeudi 27
août, lors d’un point de presse
organisé au ministère de la
Jeunesse et des Sports. Inscrites le
29 juin dernier à Busan, en Corée
du Sud, ces cités anciennes consti-
tuent le premier bien comorien
inscrit au patrimoine mondial de
l’UNESCO. Le gouvernement
appelle à une forte mobilisation
nationale pour cette cérémonie.

Les médinas d’Iconi,
d’Itsandra, de Moroni et de
Ntsoudjini sont désormais

inscrites sur la Liste du patrimoine
mondial de l’UNESCO. Pour mar-

quer cette reconnaissance interna-
tionale, une cérémonie officielle est
prévue le samedi 29 août prochain à
Iconi. L’information a été annoncée
jeudi 27 août au siège du ministère
de la Jeunesse et des Sports, lors
d’un point de presse présidé par le
ministre Ali Mohamed Saïd Ali. Les
maires d’Itsandra, de Ntsoudjini, de
Moroni et du Bambao ya Mboini
ont également pris part à la rencon-
tre. Le temps fort de la cérémonie
sera la remise officielle du certificat
d’inscription. «Ce samedi à Iconi,
le directeur général de l’UNESCO
remettra officiellement au colonel
Azali Assoumani le certificat
d’inscription des médinas como-
riennes sur la Liste du patrimoine
mondial », a annoncé le ministre.
Cette inscription a été actée le 29
juin dernier, lors de la 47e session
du Comité du patrimoine mondial,
tenue à Busan, en Corée du Sud.
Après plusieurs années de travail
technique et diplomatique, les

Comores obtiennent ainsi leur pre-
mier classement au patrimoine
mondial de l’UNESCO. Le dossier
a été porté conjointement par l’É-
tat et les collectivités locales
concernées.

Le choix d’Iconi pour accueillir
la cérémonie n’est pas anodin. La
ville, connue pour son architecture
swahilie et son histoire, symbolise
une partie importante du patrimoi-
ne culturel comorien et participe à
la valeur universelle exceptionnel-
le reconnue par l’UNESCO. Au-
delà de la fierté nationale, le minis-
tre a insisté sur les retombées éco-
nomiques potentielles de cette
reconnaissance internationale. «
L’inscription des médinas como-
riennes à l’UNESCO devient un
levier de développement écono-
mique pour notre pays : le touris-
me, la culture, etc. », a déclaré Ali
Mohamed Saïd Ali. Selon lui, ce
classement pourrait renforcer l’at-
tractivité touristique de l’archipel,

favoriser la valorisation de l’artisa-
nat et contribuer à la création
d’emplois, notamment pour les
jeunes. Il pourrait également facili-
ter la mobilisation de financements
destinés à la restauration et à la
préservation du patrimoine bâti.
Mais cette reconnaissance s’ac-
compagne également de responsa-
bilités. « Être patrimoine mondial,
c’est un honneur, mais c’est aussi
un devoir. Nous devons protéger,
conserver et transmettre ces médi-
nas aux générations futures», a
rappelé le ministre.

Conscient de l’importance de
l’événement, Ali Mohamed Saïd
Ali a appelé la population à partici-
per massivement à la cérémonie.
Les autorités souhaitent en faire un
rendez-vous populaire et inclusif,
réunissant responsables nationaux
et locaux, chefs coutumiers, socié-
té civile, jeunes ainsi que partenai-
res techniques et financiers. Les
médinas comoriennes se distin-

guent notamment par leurs ruelles
étroites et labyrinthiques, leurs
maisons en pierre de corail, leurs
portes sculptées et leur organisa-
tion urbaine héritée de plusieurs
siècles d’histoire swahilie dans l’o-
céan Indien.

Avec cette inscription, les
Comores rejoignent le cercle des
pays africains dont des centres
urbains historiques figurent sur la
Liste du patrimoine mondial. Le
dossier a été préparé avec l’appui
d’experts nationaux et internatio-
naux et défendu pendant plusieurs
années par les autorités comorien-
nes. Le gouvernement entend dés-
ormais élaborer un plan de gestion
et de valorisation en collaboration
avec l’UNESCO, afin d’assurer la
conservation des sites et de per-
mettre aux communautés locales
de bénéficier des retombées liées à
leur classement.

El-Aniou Fatima
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Dans le cadre de son engagement
en faveur de la conservation de la
biodiversité et du renforcement de
l’action communautaire, le projet
« Conservation de la biodiversité
grâce aux Solutions fondées sur
la Nature, piliers de l’économie
bleue et verte en Union des
Comores » (BGI), avec l’appui du
PNUD et du Fonds pour l’envi-
ronnement mondial (GEF), a pro-
cédé, la semaine dernière, à la
remise de matériel d’hygiène et de
nettoyage aux communautés du
Parc national de Shisiwani, à
Anjouan.

Aujourd’hui, avec les effets
du changement climatique
et de la déforestation, l’en-

vironnement et les milieux naturels
sont de plus en plus menacés. Il est
donc essentiel de les protéger et de
les préserver afin de garantir un
avenir meilleur. C’est dans cette
perspective que les solutions fon-
dées sur la nature (SfN) placent les

écosystèmes et les communautés au
cœur des réponses aux défis envi-
ronnementaux. « Préserver les man-
groves, protéger les récifs, restaurer
les espaces dégradés, maintenir les
plages propres ou encore préserver
les ressources naturelles sont autant
d’actions qui contribuent à renfor-

cer la résilience des territoires et le
bien-être des populations », a décla-
ré Najwa Hissami Eddine, respon-
sable du suivi-évaluation du projet.

Cette initiative concerne cinq
localités, à savoir Sima, Bimbini,
Mirongani, Shitsangachelle et
Mromhouli, et vise à accompagner
les communautés dans leurs efforts
en matière de salubrité, d’entretien
et de préservation de leur environ-
nement. L’objectif est surtout de

renforcer la mobilisation commu-
nautaire autour des solutions fon-
dées sur la nature. « Le projet BGI
entend ainsi soutenir une dyna-
mique dans laquelle les communau-
tés ne sont pas uniquement bénéfi-
ciaires des actions de conservation,
mais deviennent de véritables actri-
ces et partenaires de la protection et
de la restauration de leur patrimoine
naturel. La remise de ce matériel
constitue une première étape pour

accompagner cette dynamique loca-
le. Sa bonne utilisation, son entre-
tien et sa gestion collective devront
permettre de renforcer durablement
les initiatives communautaires », a
souligné Najwa Hissami Eddine.

Elle a également précisé que les
solutions fondées sur la nature ne
peuvent être durables que si elles
sont portées et appropriées par les
communautés. À travers cette
action, le projet BGI-Comores réaf-
firme ainsi son engagement en
faveur d’une conservation partici-
pative, inclusive et durable, dans
laquelle la protection de la nature
constitue également un levier de
résilience, de cohésion sociale et de
développement local. 

De son côté, le ministre de l’en-
vironnement, Aboubakar Ben
Mahmoud, a salué l’initiative ainsi
que le travail mené par le projet
BGI-Comores. Il a encouragé les
communautés locales à poursuivre
leurs efforts et à œuvrer davantage
pour la protection et la conservation
de la biodiversité, en vue de préser-
ver un environnement sain pour les
générations futures.

Nassuf Ben Amad
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BGI mobilise toute une communauté pour la protection de la biodiversité 

Suite de la page 1

BGI mobilise toute une communauté pour la protection de la biodiversité

Pour être  informé,
je lis la Gazette chaque jour

QuarkXPress 5191.qxp_QuarkXPress1201.qxd  27/08/2026  15:03  Page 3



LGDC du Vendredi 28 Août 2026 - Page 4

Suite de la page 1

SOCIÉTÉ

  

Si la participation comorienne
lors des prochains championnats
du monde en Thaïlande ne faisait
aucun doute, la composition de
l’équipe faisait quant à elle objet
de spéculation, tant les candidats
étaient nombreux à prétendre à
cette participation. Mais le récent
tournoi qualificatif organisé à
Fomboni, a eu le mérite de mettre
les choses au clair.

En attendant la composition
finale de l’équipe nationale
qui va prendre part à ces

championnats du monde, deux
joueurs ont déjà validé leur ticket. «
Djanfar Youssouf, alias Mpidjani, et
Maoulida Mhamadi Zaidou ont
décroché leur billet pour intégrer la
sélection nationale, qui prendra
part, en novembre prochain en
Thaïlande, aux Championnats du
monde de pétanque. » La doublette
a validé sa participation après avoir
remporté haut et fort la finale du
tournoi qualificatif à Fomboni. « Le
duo Mpidjani-Zaidou a validé sa

participation à la prochaine Coupe
du monde en remportant, dimanche
à Fomboni, le tournoi qualificatif
organisé par la Fédération nationale
de pétanque.» Une qualification que
n’a pas manqué de saluer le Comité
olympique des Comores. «Une
belle performance qui permet aux
deux boulistes de Ngazidja de fran-
chir une première étape importante
dans leur parcours vers le rendez-
vous mondial. »

Dans une ambiance des grands
rendez-vous, le duo venu de
l’Antenne régional de Ngazidja a
battu en finale une paire mohelienne.
« Le duo de Ngazidja a battu en fina-
le, sur la place de l’Indépendance de
Fomboni, à Mwali, un autre duo de la
même île, Djohar-Zaidou », de pour-
suivre la note du Comité olympique
et sportifs des îles Comores. Cette
finale, disputée dans une ambiance
compétitive, a donc consacré
Mpidjani et Maoulida Mhamadi
Zaidou, qui deviennent les deux pre-
miers joueurs officiellement qualifiés
pour représenter les Comores aux

Championnats du monde prévus en
Thaïlande. Pour compléter la liste,
deux autres boulistes seront connus
dans les prochains après un autre pro-
cessus de désignation. « Les deux
autres boulistes de l’équipe nationale
seront dévoilés le week-end pro-
chain.»

Faut-il rappeler que lors de ce
tournoi qualificatif 16 équipes ont été
représentées. «Au total, 16 équipes
de Ngazidja (5), Mwali (6) et

Ndzuani (5) ont participé à cette
compétition. La prochaine phase
qualificative permettra ainsi de com-
pléter l’effectif national, avec la dési-
gnation des deux derniers représen-
tants. Les quatre boulistes retenus
auront ensuite la mission de porter
haut les couleurs des Comores lors
des Championnats du monde de
pétanque, prévus au mois de novem-
bre prochain en Thaïlande. Prévu au
départ se dérouler à Kuala Lumpur

en Malaisie, le sommet de la
pétanque mondiale se désormais à
Khon Kaen en Thaïlande du 20 au
25 novembre prochain, pour les 52e
championnats du monde de
pétanque. Grande nation de la
pétanque, la Thaïlande se position-
ne déjà parmi les favoris à la suc-
cession de l’Italie, championne du
monde en titre et de Madagascar
vice-champion. 

Imtiyaz

PÉTANQUE : 
En route pour la Thaïlande 

Pétanque En route pour la Thaillande

Vingt membres de l’association
Sourire Pour Tous Comores ont
été formés le 26 août à l’hôtel
Retaj. Avec comme objectif, faire
d’eux des relais de prévention
capables de porter le message de
la santé bucco-dentaire au plus
près des communautés
comoriennes.

L’association a réuni ses
membres mercredi dernier
à Moroni pour une session

de renforcement de capacités. Une
étape importante pour la jeune
structure qui fait de la prévention
bucco-dentaire son cheval de
bataille. Vingt membres ont
participé à cette formation. Ils
deviennent désormais des
ambassadeurs de la santé bucco-
dentaire, chargés de relayer les
messages de prévention auprès des
communautés, y compris dans les
zones où l’accès aux soins reste
difficile. Leur rôle sera d’informer,
d’écouter et d’orienter, en portant

des messages simples sur l’hygiène
quotidienne et l’importance du suivi
préventif. La formation s’est
articulée autour de trois volets. Les
participants ont été sensibilisés aux
pathologies les plus fréquentes,
notamment les caries et les
maladies des gencives, qui affectent
les enfants et les adultes sans suivi
régulier. Un deuxième module a
porté sur les techniques de
communication et de
sensibilisation, pour adapter le
discours aux différents publics et
rendre la prévention plus accessible.
Le troisième volet a concerné la
collecte de données sur le terrain,
indispensable pour mieux cerner les
besoins, documenter les réalités
locales et planifier les interventions
futures.

La session a été ouverte par la
Dr Abdullatuf Hadjira, présidente
de Sourire Pour Tous Comores et
chirurgienne-dentiste. Elle a insisté
sur la force de l’engagement
collectif pour améliorer la santé des

populations et l’importance de
l’action de proximité. « Ensemble,
nous avons le pouvoir de faire une
réelle différence dans nos
communautés », a-t-elle déclaré
devant les participants, donnant le
ton d’une journée placée sous le
signe de la mobilisation. Par cette
initiative, l’association veut
renforcer sa présence sur le terrain

et mieux préparer ses membres à
aller à la rencontre des populations.
L’objectif est de promouvoir les
bonnes pratiques d’hygiène et la
prévention des maladies bucco-
dentaires, par une approche de
proximité dans les quartiers, les
villages et les établissements
scolaires.

Cette nouvelle étape s’inscrit

dans une dynamique lancée à
Koimbani, où le 20 juin, Sourire
Pour Tous Comores y avait organisé
sa première activité sur le terrain.
Pour rappel, à cette occasion, 72
personnes, majoritairement des
enfants, avaient bénéficié de
consultations dentaires gratuites.
Une action qui avait suscité une
forte mobilisation et confirmé
l’ampleur des besoins en matière de
prévention et de soins. Forte de ce
premier succès, l’association entend
aujourd’hui intensifier ses
campagnes de sensibilisation et ses
actions de proximité afin de toucher
davantage de personnes à travers le
pays et d’ancrer durablement les
réflexes de prévention. Avec ces 20
nouveaux ambassadeurs formés,
l’association renforce ses équipes et
poursuit sa démarche de contribuer
durablement à une population
comorienne en meilleure santé
bucco-dentaire avec moins de
caries.

Hamdi Abdillahi Rahilie

SANTÉ BUCCO-DENTAIRE : 
Sourire Pour Tous Comores forme 20 nouveaux ambassadeurs

Formation ambassadeurs SPTC 5
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